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Résumé 

Cette thèse traite des répercussions de la politique d’externalisation des dispositifs de sécurisation des frontières 

de l’Union européenne au Maroc dans le contexte post-crise migratoire de 2015. Nous analysons la stratégie 

marocaine de déplacements forcés des migrants subsahariens désireux de rejoindre l’Europe depuis le Nord du 

pays vers des villes moyennes situées plus au sud. En introduisant le concept de « dispersion », cette recherche 

ambitionne de comprendre le processus de « frontiérisation » via la relocalisation forcée des migrants 

subsahariens au Maroc. Fondée sur une étude empirique dans le cadre d’une recherche action et une méthode 

participative, cette recherche a été menée comparativement dans les villes moyennes de Tiznit et Taza. Notre 

thèse interroge et analyse les logiques de la dispersion, la nature des rapports instaurés entre migrants et locaux, 

mais aussi les effets de cette nouvelle modalité de « frontiérisation » sur les individus et les lieux. Ainsi, notre 

thèse documente les effets de la dispersion, comme politique de « mise en vulnérabilité » plurielle qui se voit 

amortie par des « villes-refuge » sous le sceau d’éthiques de l’hospitalité. Se posent ainsi les enjeux du 

dépassement sécuritaire au profit d’une « civilité de transit » qui se tisse entre autochtones et migrants dispersés, 

en l’absence de politiques d’accueil étatique. La dispersion met en lumière des réactions inattendues des 

sociétés civiles nourrissant la reconfiguration de la mission d’accueil dans ces villes-refuge. Cependant, ces 

actions palliatives restent particulièrement fragiles du fait de l’absence de réelles politiques publiques 

concertées. 
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Summary 

This thesis deals with the repercussions of the policy of externalization of the European Union's border security 

measures in Morocco in the post-migration crisis context of 2015. We analyze the Moroccan strategy of forced 

displacement of sub-Saharan migrants wishing to reach Europe from the north of the country to medium-sized 

cities located further south. By introducing the concept of "dispersal", this research aims to understand the 

process of "bordering" through the forced relocation of sub-Saharan migrants in Morocco. Based on an 

empirical study within the framework of action research and a participatory method, this research was 

conducted comparatively in the medium-sized cities of Tiznit and Taza. Our thesis questions and analyzes the 

logics of dispersal, the nature of the relationships established between migrants and locals, but also the effects 

of this new modality of "bordering" on individuals and places. Thus, our thesis documents the effects of 

dispersal as a policy of plural "vulnerability" that is cushioned by "refuge-cities" under the seal of hospitality 

ethics. Thus, the stakes of overcoming security in favor of a "civility of transit" that is woven between natives 

and dispersed migrants, in the absence of state reception policies, are at stake. Dispersal brings to light 

unexpected reactions from civil societies that feed the reconfiguration of the reception mission in these refuge-

cities. However, these palliative actions remain particularly fragile due to the absence of real concerted public 

policies. 
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